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Le moulin du pont 
 

 
 
Entre le XIIème et XIIIème siècle, les moulins à eau apparaissent par 

milliers en France.  
C’est un temps de paix et d’expansion des Commanderies Templières. 

 Dans l’histoire mérovingienne de Grégoire de Tours, au VIème siècle, 
première trace écrite parlant d’un moulin à eau rudimentaire  sur l’Indre chez 
les moines de Loches, qui les soulageait d’un travail  pénible. 
 Le principe du moulin à eau n’a pas varié au cours des temps : un 
barrage sur le Thouet ou chaussée, un chenal d’amenée d’eau ou ravois 
(ravoué en patois) avec une écluse munie d’une vanne et une roue à aubes 
verticales faisant tourner les meules par la force de l’eau. Celui de Vernoux 
avait 3 roues dont une pour égrener la luzerne.  
 Pour faire fonctionner un moulin, il faut au minimum 2 personnes : le 
meunier et le farinier (porteur de sac). 
 On comptait un moulin tous les kilomètres. Il était souvent associé à un 
moulin à vent pour  les périodes de sècheresse où l’étiage du Thouet était 
bas.  
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 Le meunier du moulin du Pont avait un moulin à vent dans la plaine des 
genêts, route de la Barre, il a été complètement détruit on ne voit que 
l’enclos rempli de broussaille et le chemin qui y conduisait. 
 Pour le moulin du Pont et sa chaussée, aucun document n’atteste de 
la date de sa construction. Peut-on supposer, qu’à proximité d’un pont 
roman et d’une église romane dans le bourg, il y aurait eu la construction 
d’un moulin avec sa chaussée. Pour les moines bâtisseurs du 12éme siècle, 
cela allait souvent de pair. 

En 1927, les meuniers de Parthenay ne veulent plus de farine de meule 
en pierres, le meunier s’équipe de cylindres plus facile à nettoyer, est-ce à 
ce moment que le moulin a été rehaussé d’un étage ? 

Il cessa de fonctionné en 1966, et obligé de détruire sa roue à aubes 
(la réglementation). 

En 1990, l’association « Les Amis de Gourgé » projette de la restaurer 
avec l’accord du propriétaire et l’argent du premier prix du concours de la 
revue « Notre temps ». Des bénévoles, avec l’aide des anciens artisans 
entreprirent de la reconstruire ; En 1991, elle fut inaugurée, accompagnée 
d’un son et lumière. La roue tournant tous les jours et l’intérieur du moulin 
étant en bon état, le propriétaire donna l’autorisation d’organiser des visites. 

L’autorisation cessa au décès du propriétaire et ne fut pas reconduite 
par la suite. La roue du moulin se détériore  et n’est plus en état de tourner. 
 


